
4

414 et 416, Rue Sussex

FvâLLK Dï L'OïfÀfA
I Jowael

I
JOURNAL QUOTIDIENPublie par la Ole. d’Imn.

■ 4
ABONNEMENTr- LE CANADA.VIS I LE CANADA Ni'im IlfWeeaieire ds

Jeurnal Quotidien du Seir.
de porte, Sherry d’Ivision 
ar de Jamaïque, et Rye de

cmiers médecins recommaa 
ement ces boissons dans les 
les stimulants sont nécessai-

ABONNEMENT 
Md An en Ville 
Un àb par la Peste .... $ 1.00

$ 4.00Un An'en Ville 
Un An par la Poste .... $ 3.00

$ 2.00
OSCAR McDONELL, Directeur de la Redaction.

lleme.ANNEE No. 251 OTTAWA, MARDI 2 DECEMBRE 1890 L* NUMERO 3 CENTS
NEVILLE,

Lectures duSoir (j( PDILBÏRL Special PIANOS ENTREPOT DE MEUBLES ,™.™tJCEAulrefoii du Medleel Hall,

MEUBLES ! MEUBLES I

NOUVEAUX ET A GRAND MARCHE

ideee, entré* ser le marcché d’Ottawa.

EJVEAU ! ! •■vienne apolhicairerie de l’Hopitnl GMném 
de Montréal

Chimiste et DrogfuleteL’ORDONNANCE 
J’ai connu beaucoup de héros 

ignorés, ayant eu l’honneur d’ap
partenir longtemps à «l’armée. Ce 
que l’on rencontre de braves gens, 
de cœurs chauds, d'âmes élevées 
dans cette grande famille pauvr) 
vous réconcilie ait avec l’humani-

En Articles d’Argenterie 
et en Horloges

ne épicerie de première classe au

205 RUE RIDEAU, OTTAWAIMPORTATEUR:UE GEORGE 66 ■n fava du ('«avant de la r«a Rideae,A. & S. Nordheimer ont actmelle- 
ment un très grand assortiment de

** marché By)
Are de moi magasin de Ligueurs

( TtMphoo. No. 17»)
D

BONS PIANOS DE 
SECONDE MAIN MESDAMES !— CHEZ-NEVILLE té.

Laissez-moi vous fprésenter au
jourd’hui Jean Schemmel, un bras- 
ve garçon d’Alsace q-û montrait 
peu de goût pour le “ noble jeu des 
arœ-s ”, n'était exalté par aucun 
fanatisme patriot'que et qui, cepen
dant, fit héroïquement le sacrifice 
de sa vie par affection pour son 
lieutenant.

C’est de mon ami le colonel An
dré de X 
toire.

—J’ai toujours admiré, me disait- 
il un jour que nous dissertions sur 
la b.-avoure, combien p«u de temps 
il faut à nos jeunes soldats conduits 
zu feu pour la première fois pour 
se i «mettre du trouble des premiè
res heures et acquérir le mépris du 
danger et le dédain de la mort.

Certes le

Ai A. McMillan ■tongvi bien <|ue v eel niâintenanl !• tempe 
de faire le ménage do votre maison et que 

tempe do laisser vue ordres

Teint age, Pose de Tapisserie* 
rn de toutes Dvwvriptione.

Amérioaiuss et Cau-

Venei et *om|*ar*s les prix. Estimée fournis.

AVIS Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, d* 
CHAMBRE A COUCHER dans tou. le. GENRES 

— et tons le. PRIX, ehei----------

M

APfflSl
c’est Aliaai lo

d’excellente Manufacture.
Prix et îonditione plus avantageux 
qui aient jamais été offerts à Ottawa.

Blanchissage,
et Peintui 

Tapisseries
98 Rue Rideau.soute je donne avis à toutes per 

i n’ont pas encore réglé avec mo 
bien a11er prendre des arrange- 

à A. K. Lussier, Ker,, d’iei à huit 
tne )uoi vous aurez des frais peer

Anglaises,
die»BIJOUTIERS EN GROS ET EN DETAIL

HARKIS & CAMPBELL J. F. BELANGERque je tiens cette bis-
159 Rue Bank.Aux Ménagères

C’est maintenant

Tapisseries et Peintures
par des mains habiles et expérimentées. Prix 
modérée.

Américaines,

Anglaise
Ecossaises

: LAR0SE fairele temps de ACHETEZ
LeHome Comfort67 RUE SPARKS Cette ancienne ev aonomble maison de meuble», â'OSlaw» 

t. onnue par le bon marché de «es prix et par la boaae qua 
lité des articlei*’qu’elle vend.

MACHINE A LAVERA t i. B. DUFOBD, 108 Bue Rideau jNous avotiN -ichot* lu droit do patents, dé 
la'amount- machina \ laver, de Joseph 
(ladran. Noua sommes maint uant prête 
il vendre cm machine* à des conditions le 
pab-muntii très fa oil os. Aehotwz le TorJtui 

an iar.i c'est le ineilleu-. Nous sollioitoüs 
res|iectuoasrinent une visite À notre manu
facture et A nos salles de vente No. 05 el 
87 sur la rue York, Ottawa

premier momeut est 
dur pour eux; il est dur pour tout 
le monde.

Je tiens pour hâbleur celui qui 
affirme que ct-tte émotion lui a tou
jours été inconnue. Les plus bra- 

* ves ont salué les premiers obus et 
tressailli au crépitement des balles 
des piymièfès salves. Mais ce n’est 
qu’un moment. L’officier marche; 
on le suit. Et, une heure plus tard, 
le petit soldat qui claquait des dents 
tout à l’heure va carrément à la be
sogne et en arrivent même à rire 
de la balle qui siffle à ses oreilles.

Quand à ce que l’on peut atten
dre du dévouement de ces braves 
on ne le saura jamais assez, jama is 
on ne pourra as ;ez le dire. Ainsi,
tenei&t j’ai eu une ordonnance.......
Pauvre garçon 1 Q* a ad j’y pense, 
les larmes me viennent aux yeux. 
Car il est mort, le brave enfant .. 
Voici comment:

ÇwKn main le stock de Tapisseries les 
mieux choisies et les plus variées. Seul» A gents pour leu 

Pianos Chickering, Stein way, 
Haines et Nordheimer et pou» 
les Orgues Harmoniums de Es 
tey et Kimball.

eilleuree quali" 
de Ckarboa

B: 10 four Cew de Réduction .iur tout Aeli.it Arceni lemfihiiiit pa
.8/,

itumineux

thraeit*. -------Coir des rue»-------- À ..y/Constructeurs et 
AUÀ| Entrepreneurs

DHR?! :f Bi.n Criblé

T.R.SHEAet filsEt Tamisé.__
HARKIS & CAMPBELLNous manufacturons les toitures sui-

Toittiree “iCauada Plate” Toitures MéUlli- 
ques, Toi tu i «s en Fer Calvaaisé, 

Toitures en Cuivre.

Douglass & Haines, 
234 rue Wellington. .

Agents des célèbres fournaises “Su 
périeur Jewel”.

■Eg1' O’Reilly & Heney, 
BLOC RUSSELL 

Rue Sparks
Ecole des Beaux ArtsEMSfWattiteîs Toln «1rs rnrs il’i-onnr ri Ouee-i. ( Près rte la rue Spark.)

■44 Rue Bank, Coin'd# la 
Rue Wellington, Ottawa.

Au-dessus du College de Musiqei
Ouverte du 1er Kovemtir» au 1er Mai

Département oui «omprend le 
doHhin d’après la bosse, d’après le modèle 
vivant, la |N-iiituro ot l’aquarelle, les eue- 
tributioiiH h-’in -le $5.1 NI par mois, pour le 
cours avancé, et de $‘2.50 pour le eours 
élémontairo.

P.HJIRJVV1CIB.N
OTTAWA, Remede de Piousz:f& AttendezCoin des rues Rideau e 

Cumberland,
BT AUSSI

Coin des rues Soarks 
et Bank,

JHJ5MIN DE FER POUR les HE MORROÏDESNAP. BOYER
Dans leFerblantier et Plombier, 284 rue Dalhousie.

A toujours en main un grand nombre de 
tuyaux pour montage de poêles et de tuyaux 
à l’eau. Travail de 1ère classe pour tou es 
sortes d’ouvrages de ferblanterie et de plonv 

! l>erie. Se charge également de poser et ré
parer le gaz.

Les ordres sont promptement exécutés k la 
satisfaction des personnes qui veulent bien 
m'honorer de leur confit

«ADA ATLANIIC” Peintnres préparées, 

Peinture, 

Tapisseries, 

Vitres,

Mastic, 

Pince u 

Huile, 
Etc

Iflarqee de <'ominer« -

Onguent musDeux ans avant la guerre, j’avais 
pris po ir brotseur un petit soldat 
alsacien des environ d’Altkirch, tout 
jeune,jjpljerbe, blond, doux comme 
une fille. 11 s’appelait Schemmel.

Marié depuis quelques années 
seulement, je vivais heureux, in
souciant, entre ma bonne et char 
mante femme et mon petit garçon 
q îi poussait dru. Schemmel ado
rait cet enfant ; il négligeait tout 
pour être avec lui, le porter, le pro 
mener, le faire jouer. Ce n’était 
plus un dragon; c’était la bonne 
d’enfant introuvable qui a pour |un 
baby les sollicitudes d’une mère.

. ^.ussi mon petit Pierre ne pouvait- 
il se passer de lui.

Quand la guerre fut déclarée, ce 
fut, comme vous le pensez, un de 
cnirement pour ma pauvre femme 
alors qu’il fallut nous séparer. C'est 
1 ) diable d’être marié et heureux à

EAU SERVICE RAPIDE On donne nn present Eour .es hémorroïdes Interne* on externes. 
La guérison ne manque jamais de se pro
duire après quelques applications.

ET Dans celui du dessin industriel, d'archi
tecture, de machine, nie., surtout utile aux 
décor#leurs cl aux ouvriers en général, 01.0 
par

| {S'adresser k ACIÎIf T.TÎ FR ftC HUTTE, 
secrétaire, è la Chambre des Communes, ou, 
sur les lieux, aux iToftmv urs.

OIE LA PLUS COURTS AVEC CHAQUE LA POUDRE DE TOILETTEIKMENTB AU 27 OCTOPRK. 1890.J Voiture d’infants mois. Couture artistique, 01.AU parKfTFFONITOlKK PIWIIfM’our
Hémorroïdes av. c écoulement interne de 
sang. Remède et préventif sûrs

Un des principaux ingrédients de ce re
mède est la gotnme pure du Fin blanc <1

jiis partiront de la gare de rue Klglm 
comme soit

, Kl L’EXPRESS DE MONT- 
l. III. REAL rapide arrêtant 
î8 stations entre Ottawa et le Cô- 
eliant à la jonction du Côteau avec 
du Grand Tronc pour l’Ouest, et à 
avec tous les trains pour l’est, et 
rrive à Montréal à 11.35. 
t El L’EXPRESS DE MONT- 
. IYI. REAL rapide n’arrêtant 

elman et à Alexandria entre Otta- 
?ôteau, a un char refectoir, et ar- 
ntréal à 8.20, se reliant aux trains 
mt Central et du Grand Trône 
les points à l’Est. Portland, Rf- 

[xmp, Dalhousie.
L’EXPRESS DE BOSTON 

NEW-YORK (passant

A
ACHETEE CETTE SEMAINE 

L’assortiment est considerable Mis en boites;séparées.

ALBANI GRAND - CHOIX—A LA-
NATIONAL M’F’G. CO. 

160 RUE SPARKS
En vente chez les PharmaciensWrL'r'P

------DE------

Monuments,en Granit Eco# 
sais, Granit de la Baie de Fun 
dy, ou en Marbre. Clôture et 
l’oicaux pour enclos de toute

Je, soussigné, ai le plaisir 
p iblic de cette ville que l’organisât 
mon établissement de Pompes Funèb

que je suis maintenant prêt a exé- 
lüs ordres qu’on vo îdra bion me 

est des mieux 
at |çs qu’il faut 
ne toutes classes

act arcs du pays, 
est des plus va

riés, et il y en a pour toutes les bourses. Le 
public est prié de venir à mon établissement 
où il trouvera un service irréprochable, des 
prix accomodante et des conditions .géné
reuses.

d’annonccrau 

res est — PREPARE, PAR —
Persiennes,achevée et 

cuter tous 1; 
confier. Mo 
équipés et on y tro 
pour les services funéraires 
J’ai entr’autres corbillards 
grande licauté et faite à mo 
ues plus grandes manufai 
L’assortiment des cercueils

finis Medical (Xn établissement 
uvera tou Toiles et Poles UMVT 5 MON PROPRE OUVRAGE

■Toujours en main. Tout cu
ivrage est bien lettré et garanti 
•aux plus bas prix.

a Rideaux.M. Ottawa. OntarioARTICLESleau et le nouveau pont en acier ) 
se’s Point, St Albans, Saratoga, 
>any, Boston, New-York, Phfia- 
it tons les 
rtoirs de

TAILLEUR COUPEUR
TAILLAG^ARANTI

Les'meilleun er -.hé$ «Las la ville

Bradley <i SnowNational Mfg. Copoints au sud, avec 
Wagner depuis Ottawa 

«ton et New-York. (Ce train arrête 
es «tarions entre Ottawa^et Rouse’s

R. BROWN,
R. A. Bsa ru,* y.

Argent â prêter A « p. c. 
remb mmer en aucun tempe.

ATM HOLLICIT' URB poüh LA 
SUPREME. NOTAIBBH, KtVDe Peintre en General Manteaux de Dames une Spécialité

204 Rue D.lhousi. 204
94 RUE GEORQE,

En fare du Ma. hé By, Ottawa
160 RUE SPARKS 160son foyer quand se déchaînent ces 

catastrophes 1 Enfin, malgré les 
sanglots et le désespoir de Jeanne, 
il fallut se séparer.

Elle avait am, né Schemmel à 
part et, longuement, s’était entre
tenue avec lui.

Les hasards de la campagne, 
après nos premiers revers, me ra- 

! menèrent à Paris avec mon esca- 
I droc juste deux jours avant l’in ves. 

tissement. Nous dûmes donc su bil
le siège, inutiles, encombrants, souf
frant le martyre de notre impuissan
ce, ne servant qu’à des manifesta
tions dans lesquelles on allait rece
voir les salves de l’ennemi sans 

| avoir la moindre chance de sabrer
un Prussien.

Un jour qu’une de ces manœuvres 
avaient été décidée, nous partîmes 
à l’aube, par une sup rba matinée 

I d’automne. Il avait gelé à blanc
I pendant la nuit et il faisait un pebt
L froid sec qui donnait l’onglée. Aux
L branches déjà dépôuillées. les flo-
I cons de givre se coloraient en rose

aux rayons du soleil levant.
Je marchais à hauteur du rang 

dant mon ordonnance faisait partie 
I Schemmel était pâle et semblait
R grelotter. Il cvail puSt-é les rênes

à son bras et tenait ses maies dans 
l ses poche, abandonnant son che«

L. ORATTON, 
Vis-à-vis 1» Basilique.

avec privilège d«OT7 -A.WA-.AINS AKBIVKRSNT COMME SflT :
B M Express de Boston et 
II. Ifli New-York et tous le» 
Sermédiaires arrêtant à toutes les 
mire Rouse’s Point et Ottawa.
D M Express rapide limi 
I . Ifli Montréal, Portland, Ha- 
t Jean et toutes les stations balné- 
train quitte Montréal a 9 heure» 

arrête a Alexandria seulement, ex- 
ir laisser descendre des passagers à 
ms sur le G rand Tronc.

\ NI. S
u Sud. Le train 
m. et arrête à tou

En disant cela, il essayait de sou
rire et faisait une grimace qui dé
couvrait ses dents qui claquaient.

—Mais oui, il faut l’esperer, lui 
répondis j>, et l’on compte sur nous 
pour faire de la bonne besogne. Tu 
u’as pas peur, n’est ce pas ?

—Moi, mon lieutenant ? Je ne 
sais pas, je n’ai jamais vu ça. Mais 
je ferai comme les autres ; ou vous 
irez, j’irai

Je lui passai ma g -urde, il avala 
une gorgée de rhum, se secoua, st- 
battit tes bras pour se réchauffer et, 
ramassant ses rênes, ieleva son 
Cheval qui semblait dormir eu mai

A l’entrée du bois, nous tour 
"âmes à gauche et nous nous for
mâmes en bataille dans la plaine.

En ce moment on entendit une 
vive fusillade du côté du village.

—Sabre à la main 1
C’est un moment impressionnable 

que celui où mille lames s’é lance n i 
hors du fourreau, mille éclairs d'a
cier fouettant l'air et traçant leur 
sillon fulgurant. C'est l’avant-pro
pos du combat, la préface des luttes 
sanglantes.

Je regardai Schemmel ; il était 
pâle. Evidemment, le pauvre dia
ble était frappé de terreur.

Quand nous arrivâmes à quatn 
où cinq cents mètres du village,um 
formidable bordée nous arrêta 
court. Une batterie, sur la crête 
du plateau, s’était démasquée et 
crachait sur nous obus et mitraille; 
des murs crénelés du cimetière ei 
des jardins, de toutes les fenêtres 
partait une fusillade enragés. Uom-

, à terre pour l’emporter. Cette fois 
encore, Schemmel, à cheval, avait 
repris sa place derrière moi.

— Veux tu bien filer à ton rang, 
toi ! m’écriai-je furieux de son obs
tination et tremblant qu’il lie lui 
arrivât malheur.

—Non, mon lieutenant, fit il avec 
placidité.

Helas 1 mes craintes n’étaient pas 
vaines. A peii.e avait-il dit cela 
qu’une balle lui traversa le cou. 
Nouÿ le transportâmes au camp, 
encore vivant. 11 souffrait horri
blement. Le docteur le déclara per
du. Pauvre enfant sublime 1 11 
avait voulu me couvrir de son 
corps, comme il l’avait promis à ma 
femme.

—Voyez-vous, mon lieutenant, 
trou i—il la force de me dire, s’il 
vous était arrivé malheur, je n’au
rais plus osé me représenter devant 
raad me !..••••

Et, tomm- je pleurais :
—Pas de mal, mon lieutenant, 

dit il encore ; moi, du moinsje n’ai 
pas de petit Pierre 1.......

Et le brave garçon mourut.
Alpeonse de Launay.

mes et chevaux jonchaient le ter-

Un n’avait qu’à battre en retraite, 
mais ce n’était pas facile. Une seule 
allée de bois, en arrière de la droite 
de la ligne, nous don Mit passage. 
Tout le reste de la forêt était bordé 
d'un fossé profond, de broussailles 
et de taillis impénétrables. 11 fallut 
donc que, en colonne par quatre, 
toute la division allât chercher l’it-

contineiï* d’Amérique fse resserrent 
de plus en plus.

La conférence maritime interna
tionale qui a siégé à Washington a 
donné de grands résultats.

Bien que les Etats-Unis n’aient 
pas fait partie du Congrès anli es- 
c:avagiste de Bruxelles il espère 
qu'elle auçj} un heureux résultat 
qui se fera sentir jusau’au Congo, 
où la république américaine a des 
intérêts.

La république brésilienne est re 
connue officiellement et les meil 
leures relations existent entre les 
deux pays.

Le canal de Nicaragua fait de 
rapides progrès.

Des pourpail^rs sont entamés 
avec l’Angleterre el le Mexique à 
propos de l’émigration chinoise.

On attend d’excellents résultats 
du nouveau traité d’extradition con 
clu avec l’Angleterre

La difficulté de la mer de Beh
ring n’est pas encore réglé, mais on 
espère qu’elle le sera avant l’ouver
ture de la proch line saison de pé

ri an s le revenu des douanes
La condition des ^sauvages fait 

l’objet d’un paragraphe spécial.
Le résultat co uplet du dernier 

recensement sera communiqué sans 
retard au congrès, et le congrès 
devra procéder au ramamement do 
la représentation des derniers,Etats 
le l’Union.

L’attention des législateurs est 
spécialement attiré sui le rapport de 
secrétaire de l’agriculture qui traite 
de l’organisation des cultivateurs 
dans tout le pays

La erne financière qui a sévi ,eu 
Europe et surtout en Angleterre ne 
s’est fait sentir aux Etau Un s que 
sur ceux qui détenaient des valeurs 
étrangères : elle n’a aucune influ
ence sur les valeurs américaines.

L’opinion que le tarif américain 
pourrait être bien’ôt modifié serait 
de nature à produire des effet» dé 
sastreux. Aucun changement,sous 
ce rapport n’aura lieu 4 présent II 
faut donner à la nouvelle loi le 
temps de faire ses preuves.

Le congrès aura à s’occuper d’un 
projet de loi concernant l'établisse
ment d’une bmque américaine et 
internationale.

Le salaire des juges des cours de 
districts devraient être réajusté de 
manière â ce qu’aucun d’eux ne 
reçoive moins de 05,000.

Le congrès aura aussi à s’occuper 
de la préparation d’une loi sur les 
droits d’auteur», d’un règ ement 
pourvoyant à la sûreté des voya
geurs et des employés sur les che
mins de fer.

Il se pourrait que le congrès fut 
appelé à 8" prononci-r sur l’oppor
tunité d’adopter le système de :élé- 
graphie postale ; b* message recom 
mande au gouvernement de faire 
un essai de ch moib* d« communi
cation en prenai t des arrangements 
avec les côtnpagies télégraph ques. 
La loi électoral-! sera de nouveau 
soumise à la députation La néces
site d’une semblable mosure, pour 
la répression ues abus, a été admise 
par les juges de la cour supérieure.

ité de

reas rapide de Mont- 
et tous les points de 

Montreal 
station*

AMBERUN. C. J. SMITH 
lant-Général Agent général des j LE COS1UMK FEMININ

On raconte §|ue la Ligue pour 
l’émancipation dns femmes vou
drait modifier le "costume féminin 
D'une manière

9jeie J’étais à l’extrême gauche, donc 
le dernier à passer. Je vous laisse à 
deviner si le feu nous atteignait I 
Enfin, ce fut autour de mon pelo-

iRONNEFtlES générale la préfec
ture de police n’accorde de permis 
sion de travHsi sseim-nt que si le ou 
la pétitionnaire produit un cerlillc il 
médical atteniaut.la nécessité du ce 
Iravesiissement. Des exceptions ont 
été faites à celle régie 1 xigeant le 
certificat médical, pour Mines Dieu* 
lafoy Rosa Bo> heur, (our une ex- 
artiste de la Comédie Française, 
qji voulait assis er à une partie de 
cha»se, et, il y a long;emps, pour 
Marguerite Beiianger.

Il y a actuellement dix femmes à 
Paris et eu province qui sont auto
risées à porter le costume mascu
lin. Sacs compter une directrice 
d’imprimerie qui peut passer abso
lument pour un hoinrne.une femme 
qui exerce une profession de peintre 
en bâtiment ; une artiste peintre î 
une femme à ba b -, qui a figuré à 
l’Eden autrefois : deux personnes 
mal conform ‘es. et, enfin une fem
me qui extérieurement a tout a fait 
l’air d’un homme, tellement qu 
serait ridicule âlfëllê portait les vê
tements de son s< xe.

D’autre part, uu marchand de 
rames de terre de la banlieue a 
autorisé à 

un costume de 
infirmité qui lui r ud impossibly 
l’usage d'habits d homme.

ee pins anciennes maisons nom n • 
la vallée de l’Ottawa et des misa 
sons le rapport des bas prix « 

es articles offerte Naturellement, je me tenais à la 
sortie de l’allée, faisant défiler mes 
hommes devant moi. De même,le 
capitaine d’un navire qui sombre 
ne doit quitter le bord que le der-

Je n’étais pourtant pas le dernier: 
derrière moi, au plus pr s de l’en
nemi par conséquent, se tenait 
Schemmel, immobile, calme, atten
dant que j’entrasse sous bois pour 
me suivre.

—Que fais-tu là ? lui demandai-je 
en colère.

—Je suis avec vous, mon lieute
nant, et je ne dois pas vous quitter.

Une ba.le atteignit alors, au der
nier rang, mon maréchal-des-logis 
qui tomba juste au moment où nous 
ailious nous engager sous les ar 
bres, lui, Schemmel et moi. Il n’é
tait que blessé, mf.is la jambe était 
brisée et il essayait en vain de se 
traîner dans le bois.

Je revins sur mes pas et mis pied

ar
ougall & Cuzne
assigne de le grosse Terri ère

-MAGASINS:—-
ISSEX ETBHIF, CHÂUOIER

X3-U-87-88.

/

irlob Mcvrnir
LT, SOLL1C1TBIIB, 818

Les dépenses du gouvernement 
pour le dernier exercice ont été de 
0388,018,584.

i.e déficit du ministère des posteg 
qui était de 06,000.000 l’an dernier 
n’est que de 03,000,000 cette am.ée.

Uu espère que le congrès fera 
appliquer avec vigueur l’acte coutre 
les loteries.

La réoiganisation de la marine 
et du service maritime sera pour
suivi avec vigueur.

Il y a eu ine forte augmentation

— bureau : —

•*t*rlo Otaabin, ; Ottawa,
MESSAGE DU PRESIDENT 

Washington 2 déc.—La deuxiè
me session du 51 me Congrès s’est 
ouuerte à midi, par la lecture du 
message pjésidentielle.

Ce message commence par dire 
que les revenus de l’année ont at
teint 0463,000.000: que les relations 
avec les puissances européennes 
sont très cordiales et avec celles du

val.riS AUX PATRONS —Qu’as tu, Shemmel? lui dis-je 
Es-tu malade?

—Non, mou lieutenant, répondit, 
Seulement, il ne fait pas chaud, ce 
matin 1

C’était la première fois que mes 
hommes allaient au feu.

s le but de se rendre utile 
s aux ouvriers, domesti-1 
ici vantes etc. et aux per-,
; qui ont besoin de ces 
rs, domestiques et servan j 
js publierons gratis une] 
on de toutes les an non* 
rant de l'emploi. Les in-J 
is ^subséquentes seront] 
.chargees au prix de. 2fM

’elle

£ porter constamment 
femœ î, â cause d'une—Il parait, me dit un instant 

après le dragon, qu’on va travailler 
^ aujourd'hui 1

‘ MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE


